
Banque Laurentienne du Canada 1

 

 

Communiqué
POUR DIFFUSION IMMÉDIATE

 
 
5 DÉCEMBRE 2008 
 
LA BANQUE LAURENTIENNE DÉCLARE UN BÉNÉFICE NET RECORD DE 102,5 MILLIONS $ 
POUR 2008 
 
Pour l’exercice financier terminé le 31 octobre 2008, la Banque Laurentienne a déclaré un bénéfice 
net de 102,5 millions $, ou 3,80 $ dilué par action ordinaire, comparativement à 94,5 millions $, ou 
3,48 $ dilué par action ordinaire, pour l’exercice financier terminé le 31 octobre 2007. Le rendement 
des capitaux propres attribuables aux actionnaires ordinaires s’élevait à 11,0 % en 2008, 
comparativement à 10,9 % en 2007. 
 
Pour le quatrième trimestre terminé le 31 octobre 2008, la Banque a déclaré un bénéfice net de 
27,3 millions $, ou 1,02 $ dilué par action ordinaire, comparativement à 30,2 millions $, ou 1,14 $ dilué 
par action ordinaire, pour le quatrième trimestre 2007. Le rendement des capitaux propres attribuables 
aux actionnaires ordinaires s’établissait à 11,5 % pour le quatrième trimestre 2008, comparativement 
à 13,8 % pour la même période en 2007.  
 
Les résultats pour le quatrième trimestre 2008 incluent une charge pour perte de valeur de 
8,1 millions $ (5,5 millions $, net des impôts sur les bénéfices; 0,23 $ dilué par action ordinaire) liée à 
des titres à revenu fixe disponibles à la vente émis principalement par des institutions financières 
américaines et internationales. Cet élément est expliqué plus longuement en page 6 du présent 
communiqué. Les résultats pour le quatrième trimestre 2008 incluent également une charge de 
2,2 millions $ (1,5 million $, net des impôts sur les bénéfices; 0,06 $ dilué par action ordinaire) liée à la 
radiation de coûts de développement assumés par la Banque, à la suite de la décision récente de 
l'Association canadienne des paiements de ne pas mener à terme le projet d’imagerie des chèques. 
Les résultats pour le quatrième trimestre 2007 incluaient un gain de 4,0 millions $ (3,3 millions $, net 
des impôts sur les bénéfices; 0,14 $ dilué par action ordinaire) découlant de la restructuration 
mondiale de Visa, ainsi que deux autres éléments qui se compensaient, décrits en page 5 du présent 
communiqué. En excluant ces éléments significatifs, le bénéfice net pour le quatrième trimestre 2008 
a augmenté de 7,8 millions $, ou 29 %, et le bénéfice net dilué par action ordinaire a augmenté de 
0,32 $, ou 32 %, comparativement aux résultats pour le quatrième trimestre 2007. 
 
En excluant les éléments significatifs pour les exercices financiers 2007 et 2008, détaillés en page 5 
du présent communiqué, le bénéfice net pour l'exercice financier terminé le 31 octobre 2008, a 
augmenté de 24,6 millions $, ou 28 %, et le bénéfice net dilué par action ordinaire a augmenté de 
1,01 $, ou 31 %, par rapport aux résultats pour l'exercice financier 2007. Cette excellente performance 
est attribuable principalement à la forte croissance des prêts et des dépôts, au contrôle rigoureux des 
coûts et à des gains sur cession découlant des opérations de titrisation. 
 
Dans ses commentaires sur les résultats annuels, le président et chef de la direction de la Banque 
Laurentienne, M. Réjean Robitaille, a déclaré : « Nous avons connu une excellente année 2008, 
compte tenu de la tourmente actuelle dans les marchés financiers, ces résultats se révèlent encore 
plus satisfaisants. Les solides performances de nos activités de détail et de nos activités 
commerciales à travers le Canada ont contribué à l'importante croissance de nos revenus et à 
l'amélioration de notre efficacité. Dans le climat actuel, notre approche prudente s'est avérée 
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bénéfique et nous a permis de maintenir notre solide situation financière. Notre bilan est aussi solide, 
nos ratios de capital comptent parmi les meilleurs de l'industrie et notre profil de crédit demeure 
excellent. » 
 
« La chute des marchés financiers demeure un sujet de préoccupations et, par conséquent, nous 
continuerons à gérer de manière prudente. Néanmoins, nous demeurerons toujours engagés à 
poursuivre notre croissance et à améliorer encore davantage notre rentabilité. » 
 
REVUE FINANCIÈRE 
 
Cette rubrique présente une analyse sommaire des résultats d’exploitation et de la situation financière 
de la Banque pour l’exercice financier terminé le 31 octobre 2008, ainsi que pour le quatrième 
trimestre 2008. Cette analyse devrait être lue conjointement avec l’information financière non vérifiée 
pour le quatrième trimestre 2008. Les états financiers consolidés vérifiés et le Rapport de gestion pour 
l’exercice financier 2008 sont également disponibles sur le site Internet de la Banque, au 
www.banquelaurentienne.ca. 
 
 
Faits saillants de l'exercice financier 2008 
 
• Le bénéfice net a augmenté de 8 % et s'élevait à 102,5 millions $ pour l'exercice financier 

2008, comparativement à 94,5 millions $ pour l'exercice financier 2007.  
• En excluant les éléments significatifs présentés en page 5 du présent communiqué, le 

bénéfice net a augmenté de 28 % et le bénéfice net dilué par action ordinaire, de 31 %. 
• Le revenu total a augmenté de 8 % et s'élevait à 630,5 millions $ pour 2008, 

comparativement à 583,9 millions $ pour 2007, ce qui reflète la solide croissance des 
portefeuilles de prêts et de dépôts et l'augmentation des revenus tirés des opérations de 
titrisation. 

• Les frais autres que d’intérêt ont augmenté de 4 % et s'établissaient à 446,0 millions $, 
comparativement à 427,4 millions $ pour 2007. 

• La provision pour pertes sur prêts a augmenté et s'établissait à 48,5 millions $ pour 2008 
en raison, principalement, de l'augmentation de 8,0 millions $ de la provision générale. 

• La charge d'impôts relative aux activités poursuivies s’élevait à 37,9 millions $ (taux 
d’imposition effectif : 27,9 %) pour 2008, comparativement à 26,4 millions $ (taux 
d’imposition effectif : 22,7 %) pour 2007. Pour les exercices financiers 2007 et 2008, cette 
charge d'impôts incluait les retombées de certains éléments, tel qu'il est détaillé en 
page 8 du présent communiqué dans la section « Analyse des résultats consolidés ». 

 
 
Faits saillants du quatrième trimestre 2008 
 
• Le bénéfice net a connu une baisse de 9 % et s'établissait à 27,3 millions $ pour le 

quatrième trimestre 2008, comparativement à 30,2 millions $ pour 2007, un résultat 
attribuable principalement à l'impact des éléments significatifs présentés en page 5 du 
présent communiqué. 

• En excluant ces éléments significatifs, le bénéfice net a augmenté de 29 % et le bénéfice 
net dilué par action ordinaire, de 32 %. 
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• Le revenu total a augmenté et s'élevait à 152,8 millions $ pour 2008, comparativement à 
145,6 millions $ pour 2007, l'augmentation du revenu net d'intérêt et des revenus tirés 
des opérations de titrisation ayant été partiellement contrebalancée, par des moins-
values liées à des titres à revenu fixe émis par des institutions financières américaines et 
internationales. 

• Les frais autres que d’intérêt s'établissaient à 113,0 millions $ pour 2008, 
comparativement à 105,8 millions $ pour 2007, y compris l'impact d'une radiation de 
2,2 millions $ en coûts de développement technologique liés au projet d’imagerie des 
chèques. 

• La provision pour pertes sur prêts s'établissait à 10,5 millions $ pour 2008, un niveau 
semblable à celui pour 2007 alors qu'elle s'établissait à 10,0 millions $.  

• La charge d'impôts relative aux activités poursuivies s’élevait à 6,4 millions $ (taux 
d’imposition effectif : 21,7 %) pour 2008, comparativement à 4,1 millions $ (taux 
d’imposition effectif : 13,8 %) pour 2007. Pour les quatrièmes trimestres 2007 et 2008, la 
charge d'impôts incluait les retombées de certains éléments, tel qu'il est détaillé en 
page 8 du présent communiqué dans la section « Analyse des résultats consolidés ».  

 
 
Performance financière 2008  
 
Malgré les bouleversements qu'a connus l'industrie financière, les résultats pour l'exercice financier 
2008 se sont avérés très satisfaisants. La performance de la Banque pour cette période a eu pour 
moteur la concentration de nos efforts sur la croissance des revenus, y compris une importante 
contribution des opérations de titrisation, le tout combiné à un contrôle des coûts des plus rigoureux. 
 
Indicateurs de performance 
 Objectifs 2008  Performance 2008 
Rendement des capitaux propres 
attribuables aux actionnaires ordinaires  

 
9,5 % à 10,5 % 

 
11,0 %  

Revenu net dilué par action 3,30 $ à 3,60 $  3,80 $ 
Revenu total + 5 % (615 millions $)  + 8 % (630 millions $) 
Ratio d'efficacité 74 % à 72 % 70,7 %  
Ratio de capital de première catégorie minimum de 9,5 % 10,0 % 
 
Comme l'indique le tableau ci-dessus, la Banque a dépassé tous ses objectifs pour l'exercice financier 
2008. En outre, et conformément à ses priorités, elle a dédié des ressources à la croissance interne et 
au développement d'activités à plus forte rentabilité. Ces efforts ont contribué à assurer d'importantes 
augmentations dans les portefeuilles de prêts et de dépôts et, partant, à assurer la croissance des 
revenus et l'amélioration globale de la rentabilité et de l'efficacité de la Banque. 
 
Compte tenu des conditions économiques actuelles, plus difficiles, la Banque a également maintenu 
une solide situation financière et un ratio de capital de première catégorie tout aussi solide, en 
adoptant diverses initiatives en matière de gestion de capital et en assurant un solide développement 
des affaires. 
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Nos mesures de performance pour 2009 
 
Pour l'exercice financier 2009, la Banque a établi ses objectifs en fonction de perspectives 
économiques modérées. Et, malgré les défis que posent les conditions de marché actuelles, elle 
demeure confiante de pouvoir atteindre ces objectifs. 
 
Objectifs 2009 

• Rendement des capitaux propres attribuables aux 
actionnaires ordinaires 

10,0 % à 12,0 % 

• Revenu net dilué par action 3,70 $ à 4,40 $  

• Revenu total 
+ 2 % à 5 %  

645 millions $ à 665 millions $ 
• Ratio d'efficacité 73 % à 70 % 
• Ratio de capital de première catégorie minimum de 9,5 % 

 
Les hypothèses clés à la base des objectifs de la Banque 
Les hypothèses énoncées ci-dessous représentent les éléments les plus importants pris en 
considération dans l'élaboration des priorités stratégiques de la Banque et dans la définition de ses 
objectifs financiers. D'autres facteurs, tels que ceux identifiés dans la section « Mise en garde 
concernant les énoncés prévisionnels » de ce communiqué et la section « Cadre de Gestion Intégrée 
des Risques » du Rapport de gestion pour l'exercice financier 2008, pourraient également faire en 
sorte que les résultats futurs divergent sensiblement des objectifs définis.  
 
Les objectifs 2009 supposent que la Banque poursuivra la croissance de ses portefeuilles de prêts et 
de dépôts à un rythme semblable à celui que nous avons connu en 2008. Cela a été la pierre 
angulaire du succès de la Banque au cours des cinq dernières années et cela demeure encore au 
centre de ses stratégies pour les années à venir. Plus spécifiquement, la Banque considère que les 
conditions de marché actuelles en matière de prêts hypothécaires au Canada continueront à soutenir 
ses opérations de titrisation. Ceci suppose que ces facteurs contrebalanceront largement les 
compressions de marge bénéficiaire générées par une concurrence soutenue sur les marchés, 
principalement dans le domaine des dépôts des particuliers. La Banque prévoit également une 
augmentation modérée des pertes sur prêts, compte tenu de la croissance des volumes de prêts, 
ainsi qu'une légère détérioration des conditions de crédit au cours des douze prochains mois. 
 
Autres conditions économiques sous-jacentes 

 Une très modeste croissance économique au Canada en 2009 est 
prévue. 

 La crise financière mondiale qui affecte présentement l'industrie ne 
devrait pas avoir d'impact significatif sur les activités de la Banque. 

 Les taux d'intérêt au Canada devraient diminuer légèrement en 2009, et 
le dollar canadien devrait s'échanger à environ 0,80 USD au cours de 
l'année.  
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Éléments significatifs ayant affecté les résultats pour 2008 

(en millions de dollars, à l'exception des montants 
par action) 

 
 

Secteur 
d'activité

Éléments, 
avant impôts 

sur les 
bénéfices 

Éléments, 
net des 

impôts sur 
les 

bénéfices 

Dilué par 
action 

ordinaire
 favorable (défavorable) 
T1 2008  
Diminution des actifs d'impôts futurs, consécutive 
à la réduction des taux d'imposition du 
gouvernement fédéral Autres   (5,6) (0,23) 

T3 2008  
Gain sur la vente d'actions de la Bourse de Montréal Autres 12,9 11,1 0,46 
Pertes sur la vente de titres  Autres (5,3) (3,6) (0,15)
Augmentation de la provision générale pour pertes 
sur prêts  Autres (8,0) (5,5) (0,23)

  (0,4) 2,0 0,08 

T4 2008  
Réductions de valeur de titres à revenu fixe émis par 
des institutions financières américaines et d'autres 
pays Autres (8,1) (5,5) (0,23)

Radiation de coûts de développement technologique Autres (2,2) (1,5) (0,06)
 (10,3)  (7,0) (0,29) 
Effet sur le bénéfice net pour 2008   (10,6) (0,44)
Bénéfice net pour 2008, tel que présenté   102,5 3,80
Bénéfice net pour 2008, excluant des éléments 
significatifs  113,1 4,24

 
Éléments significatifs ayant affecté les résultats pour 2007 

(en millions de dollars, à l'exception des montants par 
action) 

 
 

Secteur 
d'activité

Éléments, 
avant 

impôts sur 
les 

bénéfices 

Éléments, 
net des 

impôts sur 
les 

bénéfices 

Dilué par 
action 

ordinaire 
T1 et T2 2007 
Ajustement fiscal positif Autres  2,5 0,10 

T4 2007 
Gain découlant de la restructuration de Visa  P et PME 

Québec 4,0  3,3 0,14 
Charge reliée à des titres émis par des conduits 
couverts par l'Entente de Montréal 

VMBL et 
Autres (2,9) (2,0) (0,09)

Ajustement fiscal positif Autres  2,2 0,09 
 3,6 0,14 

Effet sur le bénéfice net 2007 
Bénéfice net pour 2007, tel que présenté  

6,0
94,5 

0,25
3,48 

Bénéfice net pour 2007, excluant des éléments 
significatifs 88,5 3,23
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Résultats consolidés  
 
Pour l’exercice terminé le 31 octobre 2008, le bénéfice net s’est établi à 102,5 millions $, 
comparativement à 94,5 millions $ en 2007. Le bénéfice découlant des activités poursuivies a 
augmenté à 98,1 millions $, comparativement à 90,1 millions $ pour l’exercice financier 2007. 
 
Pour le quatrième trimestre terminé le 31 octobre 2008, le bénéfice net s’élevait à 27,3 millions $, 
comparativement à 30,2 millions $ pour le quatrième trimestre 2007. Le bénéfice découlant des 
activités poursuivies a diminué pour s’établir à 22,9 millions $ au quatrième trimestre 2008, 
comparativement à 25,7 millions $ au quatrième trimestre 2007.  
 
Le revenu total s’élevait à 630,5 millions $ pour l'exercice financier 2008, comparativement à 
583,9 millions $ pour l'exercice financier 2007. Le revenu net d'intérêt a augmenté de 15,1 millions $ 
et s'élevait à 405,3 millions $ pour 2008, comparativement à 390,2 millions $ pour 2007. Cette 
augmentation est essentiellement attribuable à la croissance des portefeuilles de prêts et de dépôts. 
Quoique les marges nettes d'intérêt soient demeurées relativement stables au début de l'exercice 
financier 2008, les pressions soutenues sur la tarification des dépôts ont eu un impact sur les marges 
d'intérêt vers la fin de l'exercice financier. 
 
Les autres revenus s'élevaient à 225,2 millions $ pour 2008, comparativement à 193,7 millions $ pour 
2007. Les  revenus de titrisation ont augmenté de 28,1 million $ pour s’établir à 34,5 millions $ en 
2008, comparativement à 6,4 millions $ pour 2007. Au cours de l'exercice financier 2008, la Banque a 
titrisé 1,3 milliard $ de prêts hypothécaires résidentiels et constaté des gains à la vente de 
29,6 millions $, soit une augmentation de 23,4 millions $ par rapport à l’année précédente. Cette 
augmentation reflète les bonnes conditions de marché qui ont prévalu toute l'année au Canada dans 
le domaine des prêts hypothécaires, ainsi que la capacité de la Banque à assurer la croissance de 
son portefeuille de prêts. Les revenus tirés des activités de trésorerie et de marchés financiers ont 
augmenté de 6,6 millions $ en raison, principalement, de l'augmentation des revenus tirés des 
opérations en devises étrangères. Les revenus tirés des activités de trésorerie et de marchés 
financiers incluaient également les éléments suivants : un gain de 12,9 millions $ réalisé grâce à la 
vente d'actions de la Bourse de Montréal, des pertes de 5,3 millions $ découlant de ventes de valeurs 
mobilières au cours du troisième trimestre 2008, et des charges pour perte de valeur de 8,1 millions $ 
liées à des titres disponibles à la vente au cours du quatrième trimestre 2008. Ces charges pour perte 
de valeur ont été subies, pour l'essentiel, en regard d'obligations de société émises par des 
institutions financières américaines et internationales. Des dépréciations ont été inscrites là où la 
Banque détenait suffisamment de preuves de perte de valeur consécutive à la réorganisation 
financière d'institutions ou lorsque les investissements subissaient une baisse importante de valeur et 
ou présentaient des risques majeurs d'illiquidité. Des renseignements supplémentaires sur les 
portefeuilles de valeurs mobilières de la Banque sont fournis à la note 4 des états financiers 
consolidés annuels. 
 
Le revenu total s’élevait à 152,8 millions $ pour le quatrième trimestre 2008, comparativement à 
145,6 millions $ pour le quatrième trimestre 2007. Le revenu net d'intérêt a augmenté de 
5,6 millions $, grâce à l'augmentation des volumes de prêts et de dépôts, et ce, en dépit de l'impact de 
l'augmentation du coût de financement des dépôts à terme de particuliers. Les autres revenus 
s’élevaient à 49,5 millions $ pour le quatrième trimestre 2008, comparativement à 47,9 millions $ pour 
le quatrième trimestre 2007. Cette augmentation est principalement attribuable à l'augmentation des 
revenus des opérations de titrisation, contrebalancés en partie par les pertes non réalisées mais 
reconnues aux résultats, tel qu'il a été décrit ci-dessus. Pour le quatrième trimestre 2007, les autres 
revenus incluaient un gain de 4,0 millions $ découlant de la restructuration mondiale de Visa et une 
charge de 2,9 millions $ liée à des titres émis par des conduits couverts par l'Entente de Montréal. 
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La provision pour pertes sur prêts s’établissait à 48,5 millions $ pour l'exercice financier 2008, 
comparativement à 40,0 millions $ pour l'exercice financier 2007. Compte tenu de l'augmentation des 
volumes de prêts et de la détérioration de l'environnement économique, la Banque a comptabilisé une 
provision pour pertes sur prêts additionnelle de 8,0 millions $ au cours du troisième trimestre 2008. En 
excluant cet ajustement, le niveau des pertes sur prêts est demeuré relativement inchangé par rapport 
à l'exercice financier précédent. Pour le quatrième trimestre 2008, la provision pour pertes sur prêts 
s’établissait à 10,5 millions $, soit un niveau similaire à celui pour le quatrième trimestre 2007 alors 
qu'elle s’établissait à 10,0 millions $. 
 
Les prêts douteux bruts s'établissaient à 101,9 millions $ au 31 octobre 2008 alors qu'ils 
s’établissaient à 103,9 millions $ au 31 octobre 2007. Les prêts douteux nets s'établissaient à 
(10,6) millions $ (soit (0,1) % du total des prêts, acceptations bancaires et valeurs acquises en vertu 
de conventions de revente) au 31 octobre 2008, alors qu'ils s'établissaient à (11,4) millions $, ou 
(0,1) %, au 31 octobre 2007. Bien que la Banque ne soit pas immunisée contre les effets du 
ralentissement de l’économie, la qualité du crédit de nos portefeuilles demeure excellente. La 
souscription des prêts suit un processus rigoureux, permettant de gérer efficacement le risque de 
crédit associé aux clients, et plus de 90% de nos prêts comportent une garantie. De plus, toutes les 
demandes de prêts des clients se voient attribuer une cote de risque et les approbations sont 
fortement basées sur la capacité de remboursement du client ainsi que sur sa solidité financière. À ce 
jour, aucune détérioration marquée de la solidité financière de nos portefeuilles n’a été décelée. 
 
Les frais autres que d’intérêt s’élevaient à 446,0 millions $ pour l'exercice financier 2008, 
comparativement à 427,4 millions $ pour l'exercice financier 2007. Cette augmentation est reliée 
principalement à l'augmentation des salaires et avantages sociaux, à l'augmentation des coûts relatifs 
aux technologies, ainsi qu'à l'augmentation des honoraires professionnels et des coûts de 
développement des affaires. Au cours de l'année, la Banque a continué d’exercer un contrôle 
rigoureux des coûts afin de contenir le niveau global des dépenses, tout en dédiant des ressources 
additionnelles à l'augmentation des revenus. Ces initiatives ont contribué à l'amélioration du ratio 
d'efficacité qui s'établissait à 70,7 % (70,3 %, en excluant les éléments significatifs) pour l'exercice 
financier 2008, comparativement à 73,2 % (73,3 %, en excluant les éléments significatifs) pour 
l'exercice financier 2007. 
 
Pour le quatrième trimestre 2008, les frais autres que d’intérêt s’élevaient à 113,0 millions $, 
comparativement à 105,8 millions $ pour le quatrième trimestre 2007. Cette augmentation, d'un 
exercice financier à l'autre, est attribuable en grande partie à l'augmentation de la dépense 
d'amortissement liée aux développements technologiques réalisés au cours des exercices financiers 
2007 et 2008, et destinés à l'amélioration du développement des affaires, de même qu'à la charge de 
2,2 millions $ découlant de la radiation de coûts de développement suite à la décision de l'Association 
canadienne des paiements de ne pas mener à terme le projet d’imagerie des chèques. 
 
Les impôts sur les bénéfices relatifs aux activités poursuivies s’élevaient à 37,9 millions $ (taux 
d’imposition effectif : 27,9 %) pour l'exercice financier 2008, comparativement à 26,4 millions $ (taux 
d’imposition effectif : 22,7 %) pour l'exercice financier 2007, tel qu'il est indiqué ci-dessous. 
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Rapprochement entre la charge d'impôts découlant des activités poursuivies 
et le montant des impôts en dollars, en appliquant le taux prévu par la loi 
 

 pour les trimestres se terminant le pour les exercices financiers se 
terminant le 

(en millions de dollars) 31octobre 2008 31 octobre 2007 31 octobre 2008 31 octobre 2007 

Impôts sur les bénéfices  
au taux prévu par la loi 

9,2 $ 31,6 % 9,8 $ 32,8 % 42,9 $ 31,6 % 38.4 $ 33,0 %

Variations découlant:    
du taux d'imposition 
inférieur lié aux 
opérations étrangères 
d’assurance crédit 

(1,0) (3,6) (1,0) (3,3) (3,8) (2,8) (3,6) (3,0)

 de Revenus exonérés 
d'impôt 

(0,7) (2,3) (1,2) (4,0) (1,9) (1,4) (2,4) (2,1)

 7,5 $ 25,7 % 7,6 $ 25,5 % 37,2 $ 27,4 % 32,4 $ 27,9 %

Résolution de divers 
risques fiscaux 

- - (2,2) (7,4) (1,8) (1,3) (3,3) (2,9)

Modifications des taux 
d'imposition 

- - (0,2) (0,6) 5,6 4,2 (0,7) (0,7)

Portion des gains en 
capital exonérée d'impôt 

(0,1) (0,5) (0,7) (2,3) (2,7) (2,0) (1,5) (1,3)

Autres (1,0) (3,5) (0,4) (1,4) (0,4) (0,4) (0,5) (0,3)
 6,4 $ 21,7 % 4,1 $ 13,8 % 37,9 $ 27,9 % 26,4 $ 22,7 %

 
Tel que l'indique le tableau ci-dessus, certaines transactions et modifications du taux d'imposition, de 
même que la résolution de divers risques fiscaux, ont contribué à la diminution du taux d’imposition 
effectif pour les exercices financiers 2008 et 2007. En excluant les retombées de ces éléments, le 
taux d’imposition effectif pour l'exercice financier 2008 se serait établi à 27,4 %, comparativement à 
27,9 % pour l'exercice financier 2007. La note 17 des états financiers consolidés annuels fournit des 
renseignements additionnels sur les impôts sur les bénéfices. 
 
Activités abandonnées 
Au cours de l'exercice financier 2005, la Banque a cédé ses activités de gestion d'actifs à Industrielle 
Alliance, Assurance et services financiers inc. Cette transaction stipulait, entre autres, qu'une partie du 
produit était assujettie à des clauses de récupération portant sur les ventes nettes annuelles de fonds 
communs de placement. Par conséquent, une partie du produit de disposition initial, soit 
26,2 millions $, a été initialement reportée en 2005. Étant donné qu'à la fin du mois de novembre 
2008, les ventes nettes dépassaient les exigences minimales, un gain de 5,2 millions $ (4,4 millions $, 
net des impôts sur les bénéfices) a été reconnu aux résultats du quatrième trimestre 2008. De la 
même manière, des gains de 5,2 millions $ ont été reconnus aux résultats du quatrième trimestre pour 
chacun des trois exercices financiers précédents. Au 31 octobre 2008, la partie restante du gain 
reporté s'élevait à 5,2 millions $. De plus, la Banque recevrait un paiement additionnel de 
8,3 millions $ à la fin du mois de décembre 2009 si la somme des ventes nettes de fonds communs de 
placement atteignait 350 millions $. La note 27 des états financiers consolidés annuels fournit des 
renseignements additionnels sur cette transaction. 
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Analyse de la situation financière 
 
L’actif au bilan s'établissait à 19,6 milliards $ au 31 octobre 2008, comparativement à 17,8 milliards $ 
au 31 octobre 2007.  
 
Au 31 octobre 2008, les liquidités s'élevaient à 4,3 milliards $ et constituaient 22 % de l'actif total. Les 
liquidités ont augmenté de 762 millions $ par rapport à l'exercice financier précédent. L'augmentation 
du niveau de liquidités a affecté légèrement la marge nette d'intérêt au cours des douze derniers 
mois. Par contre, elle a permis d'améliorer la flexibilité de la Banque pendant la crise financière. Des 
renseignements supplémentaires sur les portefeuilles de valeurs mobilières de la Banque sont 
disponibles à la note 4 des états financiers consolidés annuels. 
 
Le portefeuille de prêts et acceptations bancaires a augmenté de 831 millions $, ou 6 %, depuis le 
début de l'exercice financier 2008, et s'élevait à 14,4 milliards $ au 31 octobre 2008, comparativement 
à 13,5 milliards $ au 31 octobre 2007. Les prêts personnels ont augmenté de 344 millions $ en 2008, 
en raison principalement de la croissance du portefeuille de prêts à l'investissement de B2B Trust. Les 
marges de crédit hypothécaires ont également augmenté de manière significative depuis le début de 
l'exercice financier 2008. Le portefeuille de prêts hypothécaires résidentiels a diminué de 50 millions $ 
au cours de la même période. En tenant compte de l'augmentation de 837 millions $ des prêts titrisés, 
tel qu'il est indiqué dans le tableau ci-dessous, l'augmentation totale des prêts hypothécaires 
résidentiels s'établissait à 787 millions $ pour l'exercice financier 2008. 
 
Portefeuille de prêts hypothécaires résidentiels 
 au 31 octobre
 
(en millions de dollars) 2008 2007 

Croissance 
nette 

Prêts hypothécaires résidentiels inscrits au bilan  6 183 $ 6 233 $ (50) $ 
Prêts titrisés 2 399 1 562    837 
Total des prêts hypothécaires résidentiels, incluant 

les prêts titrisés 8 582 $ 7 795 $ 787 $ 
 
Les prêts hypothécaires commerciaux ont augmenté de 248 millions $ au cours de l'exercice financier 
2008, alors que les prêts commerciaux, y compris les acceptations bancaires, augmentaient de 
289 millions $, principalement dans le marché des petites et moyennes entreprises au Québec, ainsi 
que dans le secteur des Comptes majeurs. 
 
Les dépôts des particuliers ont augmenté de 866 millions $ en 2008 et s'élevaient à 12,4 milliards $ au 
31 octobre 2008. À la même date, les dépôts des particuliers représentaient 81 % du total des dépôts 
qui s'établissait à 15,3 milliards $. Malgré la vive concurrence dans le domaine des taux d'intérêt, ces 
dépôts constituent notre source de financement privilégiée, en raison de leur relative stabilité ainsi que 
de leur coût marginal moins élevé que celui des dépôts en gros. Les dépôts d’entreprises et autres 
dépôts ont augmenté de 590 millions $ au cours de l'exercice financier 2008 grâce aux nouveaux 
dépôts provenant de petites entreprises et de municipalités au Québec.  
 
Les capitaux propres s’élevaient à 1 083,4 millions $ au 31 octobre 2008, comparativement à 
1 004,7 millions $ au 31 octobre 2007. Cette augmentation est attribuable principalement au bénéfice 
net généré depuis le début de l'exercice financier, déduction faite des dividendes déclarés, ainsi qu'à 
l'augmentation du cumul des autres éléments du résultat étendu. 
 
Le capital réglementaire de première catégorie de la Banque, tel qu'il est détaillé à la note 13 des 
états financiers consolidés vérifiés, s'élevait à 965,4 millions $ au 31 octobre 2008 [selon l'accord de 
Bâle II], comparativement à 950,0 millions $ au 31 octobre 2007 [selon l'accord de Bâle I]. Les ratios 
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BRI de capital de première catégorie et de capital total atteignaient respectivement 10,0 % et 12,0 % 
au 31 octobre 2008 [selon l'accord de Bâle II], comparativement à 9,8 % et 11,6 % au 31 octobre 
2007 [selon l'accord de Bâle I]. 
 
Au cours de sa réunion tenue le 6 novembre 2008, le conseil d’administration a annoncé le versement 
de dividendes réguliers pour les diverses séries d’actions privilégiées aux actionnaires inscrits en date 
du 8 décembre 2008. Par ailleurs, au cours de sa réunion tenue le 5 décembre 2008, le conseil 
d’administration a annoncé le versement d'un dividende de 0,34 $ par action ordinaire, payable le 1er 
février 2009, aux actionnaires inscrits en date du 2 janvier 2009. 
 
L’actif administré s’élevait à 14,4 milliards $ au 31 octobre 2008, comparativement à 15,6 milliards $ 
au 31 octobre 2007. Cette diminution est attribuable principalement à la baisse des marchés qui a 
considérablement affecté la valeur de l’actif administré. Les prêts hypothécaires administrés ont 
augmenté au cours de l'exercice financier 2008 grâce aux opérations de titrisation. 
 
 
INFORMATION SECTORIELLE 
 
Depuis le 1er novembre 2007, les activités de prêts commerciaux aux petites et moyennes entreprises 
du Québec et de services financiers aux particuliers sont regroupés au sein du nouveau secteur 
d'activité Particuliers et PME Québec. Ces activités de prêts commerciaux étaient assurées 
auparavant par le secteur Services financiers aux entreprises qui, sous la nouvelle appellation 
Immobilier et Commercial, comprend dorénavant les activités de financement immobilier au Canada, 
le financement commercial en Ontario et les Comptes majeurs.  
 
Comparativement à l'exercice financier 2007, les secteurs Particuliers et PME Québec, Immobilier et 
Commercial, et B2B Trust ont tiré parti d'une solide croissance des prêts et des dépôts et augmenté 
leur revenu total. La majorité des secteurs d'activité ont pu ainsi afficher une amélioration globale de 
leur rentabilité, tel qu'il est indiqué ci-dessous. Pour sa part, Valeurs mobilières Banque Laurentienne 
a vu sa rentabilité affectée par les conditions de marché existantes. 
 
Contributions au bénéfice net 

(en millions de dollars) 

Particuliers et 
PME 

Québec 

Immobilier 
et 

Commercial
B2B 
Trust VMBL Autres Total 

  
Bénéfice net 2008 
 
 

45,4 
[41,0 découlant des 
activités poursuivies]

28,6 34,9 1,7 (8,0) 102,5 
[98,1 découlant des 
activités poursuivies]

Bénéfice net 2007 
 
 

47,4 
[42,9 découlant des 
activités poursuivies]

21,6 30,5 7,1 (11,9) 94,5 
[90,1 découlant des 
activités poursuivies]

Bénéfice net T4 2008 
 
 

16,2 
[11,8 découlant des 
activités poursuivies]

6,7 7,0 (0,2) (2,4) 27,3 
[22,9 découlant des 
activités poursuivies]

       
Bénéfice net T3 2008 11,6 7,7 9,2 1,1 1,3 30,9 
       
Bénéfice net T4 2007 
 
 

20,1 
[15,7 découlant des 
activités poursuivies]

4,4 7,9 0,2 (2,5) 30,2 
[25,8 découlant des 
activités poursuivies]
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Particuliers et PME Québec 
 
La contribution du secteur Particuliers et PME Québec au bénéfice net découlant des activités 
poursuivies a diminué de 4 % et s'élevait à 41,0 millions $ pour l'exercice financier 2008, 
comparativement à 42,9 millions $ pour l'exercice financier 2007. Les résultats de l’exercice financier 
2007 incluaient un gain de 4,0 millions $ (3,3 millions net des impôts sur les bénéfices) provenant de 
la restructuration mondiale de Visa. 
 
Les revenus du secteur ont augmenté de 17,3 millions $, passant de 397,9 millions $ pour l'exercice 
financier 2007 à 415,2 millions $ pour l'exercice financier 2008. Ce résultat est attribuable 
principalement à l'augmentation du revenu d'intérêt et des frais bancaires sur les dépôts, consécutive 
à la croissance des prêts et des dépôts, ainsi qu'aux commissions sur cartes de crédit. Les pertes sur 
prêts s'élevaient à 33,6 millions $, soit une augmentation de 4,4 millions $ par rapport à 2007, ce qui 
reflète l'augmentation globale des volumes de prêts et une légère détérioration dans le domaine du 
financement aux points de vente. Les frais autres que d’intérêt ont augmenté de 16,4 millions $, 
passant de 310,5 millions $ pour 2007 à 326,9 millions $ pour 2008. Cette augmentation est 
attribuable principalement à l'augmentation de la masse salariale, consécutive à l'expansion des 
activités de détail, conjuguée aux augmentations de salaires régulières et à l'augmentation des coûts 
relatifs aux technologies. 
 
Les activités abandonnées ont représenté une contribution de 5,2 millions $ (4,4 millions $, net des 
impôts sur les bénéfices) tant pour l'exercice financier 2008 que pour l'exercice financier 2007, les 
ventes nettes ayant dépassé les exigences minimales au 31 octobre de chacun de ces deux 
exercices. 
 
Pour le quatrième trimestre 2008, la contribution au bénéfice net a diminué de 19 % et s'élevait à 
16,2 millions $, comparativement à 20,1 millions $ pour la même période en 2007. Les résultats pour 
2007 incluaient le gain de 4,0 millions $ (3,3 millions $, net des impôts sur les bénéfices) découlant de 
la restructuration mondiale de Visa. En excluant les retombées de ce gain, les résultats sont 
demeurés relativement stables, les augmentations du bénéfice net d'intérêt étant généralement 
contrebalancées par l'augmentation des pertes sur prêts et des frais autres que d'intérêt. 
 
Immobilier et Commercial 
 
La contribution du secteur Immobilier et Commercial au bénéfice net a augmenté de 32 % et s'élevait 
à 28,6 millions $ pour l'exercice financier 2008, comparativement à 21,6 millions $ pour l'exercice 
financier 2007.  
 
Les revenus ont augmenté de 9,4 millions $, passant de 62,0 millions $ pour 2007 à 71,4 millions $ 
pour 2008. Ce résultat découle principalement de l'augmentation du revenu net d'intérêt, lui-même 
attribuable à la croissance des volumes de prêts. Les pertes sur prêts s'élevaient à 5,4 million $ pour 
l'exercice financier 2008, comparativement à l'exercice financier 2007, alors qu'elles s'élevaient à 
6,7 million $. Les frais autres que d'intérêt ont légèrement augmenté, de 0,5 million $, et 
s'établissaient à 23,4 millions $ pour 2008, comparativement à 22,9 millions $ pour 2007. 
 
Pour le quatrième trimestre 2008, la contribution du secteur Immobilier et Commercial au bénéfice net 
a augmenté de 53 % et s'élevait à 6,7 millions $, comparativement à 4,4 millions $ pour la même 
période en 2007. Ce résultat est attribuable principalement à l'augmentation des revenus découlant de 
la croissance des volumes de prêts, ainsi qu'à la diminution des pertes sur prêts. Le tout a été 
contrebalancé en partie par l'augmentation des frais autres que d'intérêt, en particulier des salaires et 
de la rémunération variable. 
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B2B Trust  
 
La contribution de B2B Trust au bénéfice net a augmenté de 14 % et s'élevait à 34,9 millions $ pour 
l'exercice financier 2008, comparativement à 30,5 millions $ pour l'exercice financier 2007.  
 
Les revenus ont augmenté de 5,3 millions $, passant de 92,5 millions $ pour 2007 à 97,8 millions $ 
pour 2008. L'augmentation du revenu net d'intérêt en a constitué le principal moteur au cours de 
l'exercice financier, alors qu'il était stimulé par la croissance des volumes mais amortie par les 
diminutions des marges d'intérêt. À cet égard, il convient de noter qu’à partir du troisième trimestre 
2008, B2B Trust a été particulièrement affectée par l'augmentation des coûts de financement des 
dépôts à terme des particuliers. Les pertes sur prêts ont diminué et s'établissaient à 1,5 million $ pour 
2008, comparativement à 4,0 millions $ pour 2007, principalement en raison de la vente, au cours du 
premier trimestre 2008, d'un portefeuille de détail qui subissait des pertes sur prêts importantes. Les 
frais autres que d'intérêt ont légèrement augmenté et s'établissaient à 43,7 millions $ pour l'exercice 
financier 2008, comparativement à 42,4 millions $ pour l'exercice financier 2007. 
 
Pour le quatrième trimestre 2008, la contribution de B2B Trust au bénéfice net a diminué de 11 % et 
s'élevait à 7,0 millions $, comparativement à 7,9 millions $ pour la même période en 2007. Tel qu'il a 
été indiqué ci-dessus, B2B Trust a été affectée par l'augmentation des coûts de financement des 
dépôts à terme des particuliers, alors que la concurrence se faisait plus vive dans ce domaine. Les 
frais autres que d'intérêt ont également augmenté, en raison principalement des initiatives de 
développement des affaires, y compris les coûts engagés pour la mise en marché du nouveau 
Compte d'investissement à intérêt élevé à la fin du quatrième trimestre 2008, ainsi que des charges 
salariales.  
 
 
Valeurs mobilières Banque Laurentienne 
 
La contribution de Valeurs mobilières Banque Laurentienne (VMBL) au bénéfice net s'établissait à 
1,7 million $ pour l'exercice financier 2008, comparativement à 7,1 million $ pour l'exercice financier 
2007. Les résultats pour 2008 incluent une charge de 3,0 millions $ (2,1 millions $, net des impôts sur 
les bénéfices) reliée à des titres émis par des conduits couverts par l'Entente de Montréal. Les 
résultats pour 2007 incluaient un gain de 4,4 millions $ (3,7 millions $, net des impôts sur les 
bénéfices) réalisé grâce à la vente d'actions de la Bourse de Montréal et une perte de 2,1 millions $ 
(1,4 million $, net des impôts sur les bénéfices) reliée à des titres émis par des conduits couverts par 
l'Entente de Montréal. En excluant ces éléments, les résultats ont diminué de 1,0 million $ en raison 
de la baisse du niveau d'activité dans la division Services aux particuliers, et ce, même si la division 
Institutionnel - Revenu fixe connaissait une autre année très solide grâce, entre autres, à la grande 
volatilité des marchés. Les frais autres que d'intérêt ont diminué et s'établissaient à 29,7 millions $ 
pour 2008, comparativement à 30,7 millions $ pour 2007, en raison principalement de la diminution  
des coûts de la rémunération variable. 
 
Pour le quatrième trimestre 2008, la contribution de Valeurs mobilières Banque Laurentienne au 
bénéfice net s'établissait à (0,2) million $, comparativement à 0,2 million $ pour la même période en 
2007. Les résultats pour le quatrième trimestre 2008 incluaient une charge de 1,3 million $ 
(0,9 million $, net des impôts sur les bénéfices) reliée à des titres émis par des conduits couverts par 
l'Entente de Montréal, alors que les résultats pour le quatrième trimestre 2007 incluaient une charge 
de 2,1 millions $ (1,4 million $, net des impôts sur les bénéfices) reliée à ce même type de titres. 
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Autres  
 
La contribution négative du secteur Autres au bénéfice net s'élevait à 8,0 millions $ pour l'exercice 
financier 2008, comparativement à une contribution négative de 11,9 millions $ pour l'exercice 
financier 2007. Tel qu'il est expliqué en page 5 du présent communiqué, les résultats pour 2008 
incluent l'impact net d'éléments significatifs de l'ordre de 10,6 millions $, alors que les résultats pour 
2007 incluaient les retombées positives d'éléments significatifs de l'ordre de 4,2 millions $. 
 
Le revenu net d'intérêt a diminué de 16,6 millions $ pour 2008 par rapport à 2007 en raison, 
principalement, de l'augmentation du niveau de prêts titrisés qui a entraîné une réduction nette de 
(16,9) millions $ au revenu net d'intérêt, ainsi qu'à l'augmentation des coûts de financement associés 
à la gestion de l'actif et du passif.  
 
Les autres revenus ont augmenté de 38,4 millions $ en 2008 par rapport à 2007. Cette augmentation 
est attribuable principalement à l'augmentation des revenus provenant des opérations de titrisation, 
incluant des gain sur ventes de 29,6 millions $ et des revenus de gestion de 6,3 millions $, 
comparativement à 6,7 millions $ et 3,2 millions $ respectivement en 2007. Les revenus tirés des 
activités de trésorerie et de marchés financiers ont également augmenté et s'élevaient à 6,6 millions $, 
un résultat attribuable principalement à l'augmentation des revenus tirés des opérations de change 
étranger. Les autres revenus incluaient également les éléments suivants : un gain de 12,9 millions $ 
réalisé grâce à la vente d'actions de la Bourse de Montréal, des pertes de 5,3 millions $ découlant de 
ventes de valeurs mobilières au cours du troisième trimestre 2008, et des charges pour perte de 
valeur de 8,1 millions $ liées à des titres disponibles à la vente au cours du quatrième trimestre 2008.   
 
La provision additionnelle pour pertes sur prêts, d'un montant de 8,0 millions $, comptabilisée au 
cours du troisième trimestre 2008, a été attribuée au secteur Autres, conformément aux normes de 
divulgation de la gestion interne. 
 
Pour le quatrième trimestre 2008, la contribution du secteur Autres au bénéfice net s'établissait à 
(2,4) millions $, comparativement à (2,5) millions $ pour la même période en 2007. L'augmentation 
des revenus en 2008, attribuable principalement aux opérations de titrisation, a été contrebalancée 
par l'augmentation des dépenses et des impôts sur les bénéfices. Les résultats pour les exercices 
financiers 2008 et 2007 incluent des éléments significatifs, tel qu'il est indiqué en page 5 du présent 
communiqué. 
 
 
INFORMATIONS ADDITIONNELLES SUR LES INVESTISSEMENTS EN TITRES ADOSSÉS À DES ACTIFS  
 
La Banque détient des investissements dans des titres adossés à des actifs dans ses portefeuilles de 
placement et de négociation, tel qu'il est présenté dans le tableau ci-dessous. 
 
au 31 octobre 2008  Billets à terme  

(à la valeur du marché, en milliers de dollars) PCAA THT 
Autres 
TAA(1) Total 

Titres émis par des conduits couverts par 
l'Entente de Montréal 

5 577 - 8 129 13 706 

Autres titres - 16 674 10 183 26 857 
Total - Titres adossés à des actifs 5 577 16 674 18 312 40 563 
(1) Excluant les titres hypothécaires qui sont entièrement garantis par la Société canadienne d'hypothèques et de logement 
en vertu de la Loi nationale sur l'habitation (LNH) 
 
PCAA - Papier commercial adossé à des actifs  
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THC - Titres hypothécaires commerciaux  
TAA - Titres adossés à des actifs 
 
Cumulativement, les diminutions de valeur de titres émis par des conduits couverts par l'Entente de 
Montréal s'élèvent à 5,6 millions $, ou 30 %. 
 
 
DONNÉES FINANCIÈRES SUPPLÉMENTAIRES - RÉSULTATS TRIMESTRIELS  

         
en millions de dollars, 
sauf les montants par action 
(non vérifiées) 

2008 
T4 T3 T2 T1 

2007 
T4 T3 T2 T1 

Revenu total  152,8 171,1 155,5 151,1 145,6 151,0 145,7 141,6
Bénéfice découlant des 
activités poursuivies 22,9 30,9 25.1 19,1 25,7 23,2 20,7 20,6
Bénéfice net  27,3 30,9 25.1 19,1 30,2 23,2 20,7 20,6
Bénéfice par action ordinaire 
découlant des activités 
poursuivies  
    de base 0,84 1,17 0.93 0,68 0,96 0,85 0,75 0,74
    dilué 0,84 1,17 0.93 0,68 0,95 0,85 0,75 0,74
Bénéfice net par action 
ordinaire         
    de base 1,02 1,17 0.93 0,68 1,14 0,85 0,75 0,74
    dilué 1,02 1,17 0.93 0,68 1,14 0,85 0,75 0,74
Rendement des capitaux 
propres attribuables aux 
actionnaires ordinaires 11,5 % 13,4 % 11.2 % 8,1 % 13,8 % 10,5 % 9,7 % 9,4 %
Actif au bilan 19 508 19 301 18 383 18 270 17 787 18 011 17 809 17 177
 
 
MESURES FINANCIÈRES NON CONFORMES AUX PCGR  
 
La Banque utilise à la fois les principes comptables généralement reconnus (PCGR) et certaines 
mesures financières non conformes aux PCGR afin d'évaluer la performance d'éléments tels que le 
rendement des capitaux propres attribuables aux actionnaires ordinaires, la marge nette d'intérêt et 
les ratios d'efficacité. En outre, certaines parties du document font état d'un bénéfice net, excluant les 
éléments significatifs. Les mesures financières non conformes aux PCGR n'ont pas de définition 
normalisée et peuvent difficilement être comparables à des mesures semblables présentées par 
d'autres émetteurs. La Banque considère que ces mesures financières non conformes aux PCGR 
fournissent aux investisseurs et aux analystes des renseignements utiles afin de leur permettre de 
mieux apprécier les résultats financiers et d'effectuer une analyse plus rigoureuse du potentiel de 
rentabilité et de développement de la Banque. 
 
 
MISE EN GARDE CONCERNANT LES ÉNONCÉS PRÉVISIONNELS 
 
La Banque Laurentienne du Canada peut, à l’occasion, dans ce document, dans d’autres documents 
déposés auprès des organismes de réglementation canadiens ou dans d’autres communications, faire 
des énoncés prévisionnels, écrits ou oraux, au sens des lois applicables en matière de valeurs 
mobilières, y compris des énoncés relatifs à son plan d’affaires et à ses objectifs financiers. Ces 
énoncés sont habituellement marqués par l’emploi du conditionnel et l’usage de mots tels que 
« perspectives », « croire », « estimer », « prévoir », « projeter », « escompter», « anticiper », « planifier», 
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« pourrait », « devrait », « ferait », ou la forme négative ou des variantes de tels termes, ou une terminologie 
similaire.  
 
De par leur nature, ces énoncés prévisionnels sont fondés sur des hypothèses et comportent un certain 
nombre de risques et d’incertitudes d’ordre général et spécifique. Il est donc possible que les prévisions, 
projections et autres énoncés prévisionnels ne se matérialisent pas ou se révèlent inexacts. Quoique la 
Banque soit d'avis que les attentes exprimées dans ces énoncés prévisionnels sont raisonnables, elle ne peut 
assurer que ces attentes se révèlent exactes. 
 
La Banque déconseille aux lecteurs de se fier indûment aux énoncés prévisionnels pour prendre des décisions, 
étant donné que les résultats réels pourraient différer sensiblement des opinions, plans, objectifs, attentes, 
prévisions, estimations et intentions exprimés dans ces énoncés prévisionnels, en raison de divers facteurs 
significatifs. Ces facteurs comprennent, entre autres, l’activité des marchés financiers, les changements des 
politiques monétaire, fiscale et économique des gouvernements, les variations des taux d’intérêt, les niveaux 
d’inflation et les conditions économiques en général, les développements de nature législative et réglementaire, 
la concurrence, les cotes de crédit, la rareté des ressources humaines et l'environnement technologique. La 
Banque prévient que la liste de facteurs ci-dessus n’est pas exhaustive. Pour de plus amples renseignements 
sur les risques, incertitudes et hypothèses qui pourraient faire en sorte que les résultats réels de la Banque 
divergent des attentes exprimées, les personnes intéressées sont priées de consulter les documents publics 
déposés par la Banque et disponibles sur le site www.sedar.com. 
 
La Banque ne s’engage pas à mettre à jour les énoncés prévisionnels, écrits ou oraux, émis par elle-même 
ou en son nom, sauf dans la mesure requise par la réglementation en matière de valeurs mobilières. 
 
 
À PROPOS DE LA BANQUE LAURENTIENNE 
 
La Banque Laurentienne du Canada est une institution bancaire dont les activités s'étendent à 
l'échelle du Canada. Elle offre à ses clientèles tout un éventail de services financiers diversifiés et se 
distingue grâce à l’excellence de son service et à son accessibilité. La Banque dessert les particuliers 
et les petites et moyennes entreprises, et elle offre également ses produits à un vaste réseau de 
conseillers financiers indépendants par l’entremise de B2B Trust. Elle offre également des services de 
courtage de plein exercice par l’intermédiaire de Valeurs mobilières Banque Laurentienne. 
 
La Banque Laurentienne du Canada est solidement implantée au Québec, où elle exploite le troisième 
plus important réseau de succursales bancaires. Ailleurs au Canada, la Banque détient une position 
de choix dans des segments de marché spécifiques. La Banque Laurentienne du Canada gère un 
actif au bilan de plus de 19 milliards $, de même que des actifs administrés de plus de 14 milliards $. 
Fondée en 1846, elle compte aujourd'hui près de 3 400 employés. 
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CONFÉRENCE TÉLÉPHONIQUE 
 
La Banque Laurentienne du Canada invite les représentants des médias et le public à se joindre aux 
analystes financiers pour la conférence téléphonique qui se tiendra le vendredi 5 décembre 2008, à 
compter de 15 h 30, heure de l’Est. Un numéro de téléphone sans frais — 1-866-225-0198 — permet 
d’écouter cette conférence en direct, en mode écoute seulement.  
 
En mode différé, l’enregistrement de cette conférence téléphonique sera disponible de 18 h 00, le 
vendredi 5 décembre 2008, à minuit, le vendredi 26 décembre 2008, au numéro 1-800-408-3053, 
code 3247669#. 
 
Les personnes intéressées peuvent également écouter cette conférence sur le site Internet de la 
Banque – www.banquelaurentienne.ca – à la section Relations avec les investisseurs. Ce site fournit 
également de l’information financière additionnelle. 
 

– 30 – 
 
 

Chef de la direction financière 

Robert Cardinal  514 284-4500 poste 7535 
 
Relations médias  
et Relations avec les investisseurs 

Gladys Caron 514 284-4500 poste 7511 
 tél. cell. 514 893-3963 

 
















	Communique_T4-2008
	Conférence téléphonique

	EF_T4-2008

